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Le Catherinois

MARCHÉ PUBLIC DES COLLINES

Nous sommes bien heureuses de vous annoncer qu’un marché 
public verra le jour dès le 4 juin prochain au cœur du village.
Le Marché public des Collines de Sainte-Catherine-de-Hatley 
aura lieu à tous les dimanches, de 9h30 à 12h30 sur le site de  
l’ancienne caisse populaire (25 chemin de la Montagne).
Les organisatrices de ce projet souhaitent offrir à la population 
locale des produits frais et de qualité offerts par les producteurs 
de la région.  Le marché public a pour but de favoriser les liens 
entre les producteurs, les artisans et les clients tout en créant 
un lieu rassembleur pour la communauté.  Le site enchanteur 
accueillera des marchands de fruits et légumes, des pâtisseries, 
des producteurs de produits d’érable et de miel, des savons 
artisanaux, des produits du terroir et encore plus.  Plusieurs pro-
ducteurs agricoles, marchands et artisans seront présents pour 
vous présenter leurs produits.  C’est un lieu incontournable pour 
les Foodies.
De plus, nous aurons des découvertes savoureuses et originales 
à tous les dimanches.  Un espace de repos vous permettra de 
déguster et de socialiser!
Des événements spéciaux et thématiques seront organisés 
tout au long de la saison.  Vous pouvez nous suivre sur le site 
Facebook du Marché public des Collines pour connaître les 
marchands présents, leurs produits, leur histoire.  Vous pourrez 
également consulter le calendrier des événements thématiques 
qui auront lieu.
Pour les producteurs et artisans intéressés à devenir marchands, 
vous pouvez nous contacter pour de plus amples renseignements, 
quelques places sont encore disponibles.  Le comité organisateur 
du marché public ainsi que tous les marchands sont impatients 
de vous rencontrer et de vous offrir leurs produits à tous les 
dimanches, de 9h30 à 12h30.

Michelle Boutin, présidente		  819 847-1616
Chantal Therrien, coordonnatrice		  819 868-8566
Amélie Beaurivage, secrétaire-trésorière

ECO CENTRE DE MAGOG

Les citoyens qui veu-
lent profiter de l’éco-
centre de Magog 
doivent s’inscrire au-
près de la municipalité 
de Ste-Catherine-de-
Hatley  qui leur remet-

tra  une carte fournie par la ville de Magog.  
Pour les encombrants, l’éco-centre les collecte aussi, ainsi que 
les appareils électroniques, etc. Toutefois, comme l’éco-centre 
de Magog est en concurrence directe avec les services de la 
ressourcerie des Frontières avec qui nous avons une entente, il ne 
serait pas avantageux pour les citoyens de Ste-Catherine d’utiliser 
leurs services pour ces articles car ceux-ci sont tarifiés aux clients 
qui les apportent, ce qui représenterait un coût additionnel pour 
les citoyens qui paient déjà dans leurs taxes un montant pour la 
ressourcerie.
Également, les plastiques agricoles et à bateaux (même type de 
plastique) sont acceptés à l’éco-centre de Magog via notre entente 
intermunicipale. 
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À certains moments, au cours des 
dernières années, nous vous avons 
consultés  dans le cadre du plan 
de revitalisation de la municipalité 
et dans la suite du dossier lorsque 
nous avons  mis à la disposition 
de plusieurs des propriétaires de la 

zone villageoise des outils d’embellissement de leurs immeubles. 
Malgré les idées débattues et les initiatives municipales, peu de 
gestes significatifs sont venus de l’extérieur du cadre municipal.
La municipalité s’est aussi  portée  acquéreur au cours de la 
même période, de deux immeubles de la zone villageoise, soit 
de la résidence et du terrain situés près du bureau municipal et 
de l’ancienne caisse Desjardins du chemin de la Montagne. Vous 
vous rappellerez que la première acquisition visait à se réserver 
un terrain pour l’implantation d’une caserne incendie alors que 
la seconde visait à prévoir des besoins d’espaces publics futurs 
au cœur du village pouvant répondre à des demandes liées, à 
titre d’exemple, à la pratique d’activités de loisirs (ex : cours de 
vitraux, cours de poterie, de peinture), etc… Nos appels en lien 
avec des personnes intéressées à initier de pareilles activités dans 
ce local sont toutefois demeurés sans réponses signifiantes.

Bien que je demeure convaincu que ces acquisitions que la 
municipalité a faites dans le cadre d’opportunités constituent de 
bonnes acquisitions qui laissent une marge de manœuvre accrue 
à la municipalité pour agir et mieux orienter son développement 
dans son périmètre villageois, je désire aussi signaler à toutes 
personnes ayant un projet compatible avec ce milieu, que la mu-
nicipalité est ouverte à louer ou céder ces emplacements afin d’y 
voir s’y développer des entreprises. 
Une municipalité se doit d’être un catalyseur de développement 
en même temps qu’il lui faut être prévoyante en lien avec les 
besoins qu’elle aura à remplir dans le futur. Comme il s’agit de 
planifier l’avenir, il m’apparaît de première importance que les 
citoyens qui ont des idées et des projets les manifestent afin que 
les décisions que le conseil prendra en tiennent compte. C’est de 
ce type de collaboration que peut venir le meilleur avenir pour 
notre communauté.

Le maire,
Jacques Demers

Mot du Maire

Ainsi parlait le philosophe du village
Planté sur le perron de l’église de Sainte-Catherine, je contem-
ple la vallée qui s’étend devant moi et le Mont Orford auquel 
elle est adossée. Ce paysage travaillé par les hommes a de quoi 
m’émouvoir. Ces bosquets qui juxtaposent ces trouées créées 
jadis par la charrue des laboureurs donnent de la texture à cet en-
vironnement. Les fenêtres grandes ouvertes par les agriculteurs 
me permettent aussi d’apercevoir le lac Magog, ce renflement de 
la rivière Magog dont l’homme est aussi le créateur. Je suis en 
face d’une nature cultivée, comme j’aime à décrire ce mélange 
de forêts et de terres agricoles qui constituent notre patrimoine 
paysager.
Aujourd’hui, l’agriculture n’occupe plus la place qu’elle acca-
parait par le passé. Plusieurs des terres défrichées avec acharne-
ment sont laissées à elles-mêmes et des arbustes et des arbres de 
transition reprennent peu à peu ces espaces délaissés qui aspirent 
à un renouveau. Ce reboisement naturel qui s’incarne en utilisant 
la forme des anciens champs et pâturages représente une création 
mixte de la nature et de l’action des hommes. La reprise de pos-
session des lieux est une adaptation qui s’étend sur une période 
pouvant être considérable. Cet intermède constitue une période 
grise où le paysage semble se chercher. Il se situe entre deux 
mondes, celui qui se rappelle l’avoine dorée balayée par le vent 
jadis et celui qui aspire à réimplanter la forêt originelle.
Dans notre vie, de façon générale, nous cherchons l’équilibre. 
L’équilibre entre travail et loisirs, l’équilibre entre activi-
tés et repos, l’équilibre entre la sauvegarde de la nature et sa 

transformation pour la satisfaction de nos besoins.  Et comme 
nous transformons la nature, nous avons le devoir de le faire dans 
le respect.  Nous avons aussi le pouvoir de préserver les paysages 
que nous avons aidés  à façonner. Voilà où je voulais en venir.  
Nous avons le pouvoir de préserver ce qui est notre patrimoine 
paysager et peut-être le devoir de le faire par respect de ceux qui 
sont venus avant nous. Nous avons aussi cette mission parce que 
ce paysage constitue la carte postale de notre région, une source 
de joie et de bonheur. Nous avons la mission de protéger ce bon-
heur individuel et collectif.
Aussi, est-il permis d’en appeler à ceux dont les terres 
s’endorment de plus en plus et que la friche guette. Il y a des 
citoyens d’ici et d’ailleurs qui cherchent des sols à cultiver et 
des bâtiments agricoles abandonnés à exploiter. Banque de terre, 
un programme initié par la MRC de Memphrémagog, invite les 
propriétaires d’exploitations agricoles abandonnées à s’inscrire 
en vue d’initier des unions entre ceux qui cherchent et ceux qui 
sont en possession. Qu’il serait bon que ceux qui sont concernés 
participent à ce programme! Par le maintien de l’agriculture en 
bordure de nos chemins, ils permettront la préservation de nos 
paysages bienheureux. Ils permettront aussi à d’autres d’animer 
notre communauté et d’y semer le renouveau et une joie nouvelle.  
Ainsi aurons-nous accompli notre mission.

Le philosophe du village

Chronique du philosophe municipal
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Comme nous vous l’avions 
annoncé dans la dernière édition 
du Catherinois de janvier, nous 
entreprendrons, dès que possible, 
les travaux de correction et de 
pavage de deux sections du chemin 
de la Montagne, soit de la limite 

de la section déjà asphaltée près du village jusqu’à l’intersection 
avec le chemin Veilleux et de la limite de la section asphaltée à 
partir du chemin d’Ayer’s Cliff, jusqu’à l’intersection avec le 
chemin Fontaine. Ces deux sections totalisent un peu plus de 3.1 
kilomètres. Une contribution financière sous forme de subvention 
versable sur vingt ans du Ministère des Transports, de la Mobilité 
Durable et de l’Électrification des Transports permettra de limiter 
à environ 50%  la part des coûts qui seront assumés directement 
par la municipalité à même ses fonds propres. Aucun emprunt ne 
sera contracté pour payer ces travaux dont les fonds proviendront 
du surplus accumulé de la municipalité et des droits sur les 
carrières et sablières.
Pour ce qui concerne la section intermédiaire de 2.4 kilomètres qui 
restera sans pavage, la municipalité souhaite pouvoir y travailler 
dès l’année 2019. Entre temps, compte tenu de l’achalandage 
relativement important sur ce chemin, la municipalité entend 

porter une attention spéciale à cette section et d’y dédier des 
épandages d’abat poussière supplémentaires de manière à limiter 
au maximum la diffusion de la poussière sur les propriétés 
limitrophes.
Les résidents des secteurs de rues déjà pavées auront aussi 
remarqué que les travaux de balayage de rue  ont été exécutés 
de manière hâtive ce printemps. L’octroi du contrat de balayage 
dès le mois de mars aura permis d’agir dès que les conditions de 
température l’ont permis.
Nous rappelons enfin que les conditions de dégel créent des 
situations temporaires sur nos chemins qui sollicitent une plus 
grande prudence et vigilance. Même si nous apportons chaque 
année des améliorations à notre réseau routier, il faut considérer 
que les fondations de plusieurs de nos chemins sont vieilles et 
qu’elles demeurent sensibles aux rigueurs du climat. Nos objectifs 
à court terme est d’y maintenir une circulation fonctionnelle et 
sécuritaire en tout temps et de limiter à une brève période de 
l’année la présence d’inconvénients à la circulation normale.
Nous vous rappelons que nous sommes toujours à l’écoute de vos 
commentaires et vous souhaitons une belle saison estivale.

Le directeur général,
Serge Caron

Mot du Directeur Général

Dans un objectif de mise à jour et d’un meilleur contrôle de 
l’usage du site municipal de mises à l’eau d’embarcations sur le 
lac Magog, soit au parc Mgr Vel sur le chemin du Lac, près du 
camp Dominique Savio, la municipalité a fait installer un nouveau 
cadenas pour lequel une nouvelle clé sera requise. Comme pour le 
système précédent, les clés sont numérotées et non-reproductibles. 
Les détenteurs actuels d’une clé pour le site du parc Mgr Vel qui 
sont toujours résidents ou propriétaires dans la municipalité doi-
vent se présenter au bureau municipal sur les heures de bureau 
afin d’échanger sans frais leur clé.
Pour les résidents et propriétaires qui souhaitent se procurer une 
clé alors qu’ils n’en détiennent pas, ils doivent se présenter au 
bureau municipal pour en obtenir une au coût de 35$. La clé ainsi 
acquise demeure la propriété de l’acheteur et peut être utilisée par 
lui tant qu’il demeure résident ou propriétaire dans la municipalité. 
Elle n’est pas transférable ni rachetable par la municipalité.  Une 
nouveauté cette année :  pour éviter la prolifération des clés, il y 
aura une augmentation de prix pour un renouvellement suite à une 
perte, soit à $70. ou à  105$ pour une deuxième ou une troisième 
demande de clé.  Cette majoration de prix pour une deuxième ou 
troisième clé évitera «peut-être» la multiplication des clés qui 
se transmettaient souvent à des personnes non résidentes de la 
municipalité. Prenez en considération également que les clés sont 
numérotées et un registre est conservé à la municipalité.
De manière à permettre une transition harmonieuse en lien avec 
ce changement important au site du parc Mgr Vel, une période de 

30 jours de la date de ce communiqué est accordée aux personnes 
concernées afin de procéder à l’échange de clés. L’accès sera libre 
et sans contrainte pendant cette période de transition.

Site du lac Massawippi
Aucun changement n’est apporté cette année pour le site de mises 
à l’eau du lac Massawippi, en bordure du chemin d’Ayer’s Cliff.
Les résidents et propriétaires de la municipalité pourront aussi 
mettre leur embarcation à l’eau au site de la plage située en face du 
collège des Servites à Ayer’s Cliff. Des frais de 15$ s’appliqueront 
pour chaque usage de l’une des rampes de mises à l’eau de cet 
endroit. Les accès à pied et à vélo à la plage seront sans frais. 
Le lavage des bateaux et la possession de vignettes demeurent 
obligatoires pour les mises à l’eau sur le lac Massawippi.
Les municipalités d’Ayer’s Cliff, de Hatley, du Canton de Hatley 
et de Sainte-Catherine-de-Hatley qui sont maintenant propriétaires 
de cette plage depuis l’automne 2016 via la Régie Intermunicipale 
du Parc Régional Massawippi souhaitent, au cours des prochaines 
années, en faire un parc public où seront offerts une gamme de 
nouveaux services.
Pour toute information additionnelle, veuillez consulter le bureau 
municipal.

CHANGEMENT DU SYSTÈME DE CADENAS ET DE CLÉS
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Incendie important en 1930

Dans les villes et les villages du 18e  et du 19e  siècles, les résidences étaient rapprochées 
pour faciliter les services. Mais quand il y avait un incendie, c’était souvent la catastrophe; des 
quartiers complets disparaissaient dans les villes avant que des règlements ne prescrivent des ma-
tériaux  à l’épreuve du feu et que les services incendie soient plus efficaces. Nous nous souvenons  
de l’incendie de juillet 1946 qui détruisit la moitié du village de Ste-Catherine.

Le dimanche 13 janvier 1930, la grand-messe venait de commencer quand le feu prit naissance au 
magasin général de monsieur Jules L’Heureux, au centre du village. Le curé Ledoux permit à tous les 
paroissiens qui le désiraient d’aller combattre l’incendie. À l’arrivée des citoyens et des pompiers 
volontaires, les flammes avaient pris des proportions importantes et ne furent sous contrôle qu’au 
milieu de l’après-midi. Les fils électriques qui longeaient la rue principale furent mis hors service et 
les poteaux brûlés, ce qui rendit impossible toute communication extérieure pour demander du secours.

En hiver, pour combattre l’incendie, on transportait la neige au moyen de tombereaux et on la  
projetait sur le foyer du brasier;  la difficulté était de s’approcher du brasier avec les chevaux et 
d’atteindre les flammes.

Monsieur  L’Heureux était le secrétaire-trésorier de la municipalité et tenait aussi le bureau de 
poste.  Imaginons la perte de tous les documents reliés à une administration municipale : le rôle 
d’évaluation, les procès-verbaux, la comptabilité, car on commençait une nouvelle année financière, 
les sommes à recevoir et à payer. Il fallait tout recommencer avec les pertes inévitables pour la 
corporation municipale.

Monsieur L’Heureux devait reconstruire sa résidence et son commerce, ce qui devait l’occuper 
pleinement.  Le bureau de poste resta au commerce  de monsieur  L’Heureux jusqu’en novembre 1934.  
Quatre mois plus tard, le 20 mai 1930,  monsieur  J.-A. Choquette était nommé secrétaire-trésorier 
de la municipalité. Monsieur  L’Heureux avait démissionné de son poste de secrétaire-trésorier de la 
Commission scolaire quelques mois auparavant.

Outre la résidence et le commerce de monsieur  L’Heureux, la résidence voisine  a aussi été détruite 
complètement; madame Léon Bélanger, veuve depuis plusieurs années, en était la propriétaire.  Elle 
était la mère de monsieur  Roméo Bélanger qui fut  maire de la municipalité de Sainte-Catherine de 
1967 à 1976.

Gilles Boisvert
Avril 2017

C’est notre histoire
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MARCHÉ DE NOËL
Le prochain Marché de Noël de l’école Dominique-Savio aura 
lieu les 18 et 19 novembre 2017.  La location pour les tables est 
de 25$ la journée ou 40$ pour la fin de semaine.  Faites vite, il ne 
reste que quelques places disponibles!
Pour plus d’information, vous pouvez communiquer avec Ingrid 
Martino  (819 842-2301) ou avec Michelle Boutin (819 847-1616)

UN MOT DE L’ÉCOLE DOMINIQUE SAVIO
Déjà à l’école Dominique Savio,  nous en sommes à préparer 
l’année scolaire 2017-2018.  En date d’aujourd’hui, nous comp-
tons 141 élèves inscrits pour l’année prochaine.  Si vous avez 
un enfant qui aura 5 ans au 30 septembre prochain, il n’est pas 
trop tard pour l’inscrire à la maternelle.  Vous n’avez qu’à vous 
présenter à l’école avec le certificat original de l’enfant ainsi 
qu’une preuve de résidence.  Une rencontre d’accueil avec 
parents et enfants inscrits aura lieu le lundi 29 mai en avant-
midi.  L’équipe de l’école pourra alors répondre à plusieurs de vos 
questions et, votre enfant et vous, aurez l’occasion de rencontrer 
l’enseignante de maternelle.
Votre enfant aura 4 ans au 30 septembre?  Il est encore trop tôt 
pour la maternelle, mais il est grand temps de l’inscrire au pro-
gramme Passe-Partout qui se veut un programme d’acclimatation 
à l’environnement scolaire qui est bien utile autant pour les 
enfants… que pour les parents!  Présentez-vous à l’école avec les 
documents nécessaires pour effectuer l’inscription (certificat de 
naissance, preuve de résidence).
Geneviève Clavelle, directrice
École Dominique-Savio, Ste-Catherine-de-Hatley 		
819 843-9229, poste 12410
École St-Barthélémy, Ayer’s Cliff				  
819 838-4997, poste 13410

FABRIQUE DE LA PAROISSE STE-CATHERINE

La Contribution volontaire annuelle (CVA 2017)
A l’automne dernier, nous avons sollicité les citoyens de Sainte-
Catherine-de-Hatley pour qu’ils donnent à la CVA pour l’année 
2017.  La CVA est la principale source de revenus de la fabrique. 
Elle représente 60% de nos besoins financiers pour une année. Les 
autres revenus proviennent d’activités paroissiales, de dons divers 
et de la vente de biens ou de services.  
Actuellement, nous avons atteint 96% de nos objectifs de la CVA 
pour l’année 2017.  En effet, nous avons recueilli 32 572 $ alors 
que nous avions prévu amasser 34 000$ $.  Toutes personnes dé-
sirant conserver l’église de Sainte-Catherine peuvent encore don-
ner pour l’année 2017. Un reçu de don de charité sera émis pour 
les rapports d’impôt de l’année 2017.   
Merci de votre générosité, quelques milliers dollars de plus nous 
aideraient à maintenir nos services.  
Réparations à l’église.
Hydro-Sherbrooke nous demande de changer l’embrase de 
compteur de l’église qui ne respecte plus les normes en vigueur.  
De plus, le service d’incendie nous demande de faire des travaux 

de mise aux normes principalement au sous-sol de l’église afin 
de continuer d’y réaliser des activités.  Ces travaux de quelques 
milliers de dollars n’étaient pas prévus au budget 2017.  Si nous 
voulons continuer d’offrir des services dans notre bâtisse, nous 
devons faire les travaux demandés.  

Demande de bénévoles. 
La fabrique de la paroisse Sainte-Catherine a besoin de personnes 
qui acceptent de donner un peu de leur temps pour la communauté.  
La fabrique vit essentiellement de dons de la communauté, nous 
n’avons pas d’argent pour payer du personnel pour l’entretien de 
nos bâtiments.  Nous avons besoin de personnes qui accepteraient 
de donner de leur temps pour l’entretien et la réparation de 
l’église, du presbytère et des terrains adjacents : entretien 
ménager de l’église, déneigement de marches d’escaliers en hiver, 
réparation et entretien du cimetière (sauf la tonte de la pelouse qui 
est donné à contrat) etc.  Des équipes de bénévoles pourraient se 
partager la tâche.  Des bénévoles pour la tenue de nos activités de 
financement tel que le marché aux puces seraient aussi appréciés.  
Que vous soyez catholiques ou non, nous avons besoin de vous 
pour nous aider à conserver notre église qui est visible à des kilo-
mètres à la ronde et qui situe notre municipalité dans notre beau 
paysage estrien.

LE CIMETIÈRE DE STE-CATHERINE. (Deuxième partie)
 Lors de la dernière parution du Catherinois, nous avons abordé la 
structure de gestion du cimetière de la paroisse Sainte-Catherine : 
les différents comités, le règlement du cimetière et les répondants.  
Dans cette parution-ci, nous aborderons les concessions (lots) et 
les concessionnaires.

UNE CONCESSION :
Une concession (ou un lot), c’est une parcelle de terrain dans le 
cimetière qui est louée pour une période de temps. Depuis 1993, 
cette période est d’un maximum de cinquante (50) ans.  Avant 
cette année-là, la majorité des concessions étaient accordées pour 
une durée de 99 ans. 
 En effet, avant 1993, on entendait souvent une personne dire 
qu’elle avait « acheté un terrain dans un cimetière ».  On ne 
peut pas acheter un terrain dans un cimetière, on obtient plutôt 
un droit de concession pour une fin unique : inhumer le corps 
ou les cendres d’une personne.  Un cimetière est inaliénable et 
insaisissable. Il est donc impossible d’y acquérir une parcelle de 
terrain. En matière de contrat, les tribunaux ont apparenté le droit 
de concession à un bail.  Quand il est question de la durée d’un 
bail, ce sont les règles du Code civil qui s’appliquent. « Un bail 
ne peut pas durer plus de 99 ans. Si le droit de concession ne peut 
pas excéder 99 ans, le contrat d’entretien d’un lot, qui est acces-
soire à ce droit, ne peut excéder 99 ans lui non plus.»  Les contrats 
d’entretien dits « perpétuels » ont donc une date de fin, c’est-à-
dire 99 ans après la signature du contrat. 

 UN CONTRAT DE CONCESSION OU L’ABSCENCE DE 
CONTRAT DE CONCESSION : 
Le comité du cimetière a rencontré certaines problématiques 
reliées aux contrats de concession. Plusieurs concessions ont 
été accordées, il y a plusieurs années, sans véritable contrat de 
concession.  À ce moment-là, les documents de concessions se ré-
sumaient souvent à un simple reçu. À défaut d’avoir un contrat de 
concession valable, l’archevêché de Sherbrooke nous demande de 
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nous référer à la première date d’inhumation inscrite sur le monu-
ment, c’est la date de début de la concession. Pour trouver la date 
de fin de la concession, nous y ajoutons 100 ans. 
Après cent ans, la concession est considérée comme n’ayant plus 
de concessionnaire. Les descendants doivent, s’ils désirent con-
server la concession, procéder à son renouvellement. À défaut de 
la renouveler, la Fabrique pourrait, selon certaines conditions, la 
reprendre pour la concéder à un nouveau concessionnaire. Il devra 
alors s’être écoulé plus de 30 ans depuis la dernière inhumation 
pour pouvoir réutiliser le lot.

LE CONCESSIONNAIRE :
« Un lot ou un carré d’enfouissement ne peut être concédé qu’à 
une seule personne vivante, majeure et catholique ».
La fabrique signe un contrat avec une personne à qui il appartient 
de s’assurer que toute inhumation respecte la capacité d’usage et 
les dimensions de l’emplacement funéraire conformément au con-
trat de concession. C’est le concessionnaire qui accepte qu’une 
personne soit inhumée dans sa concession. S’il y avait plus d’un 
concessionnaire et que ces personnes ne s’entendent plus sur la 
gestion de la concession, il y aurait litige ! En cas de litige, aucune 
sépulture ne sera autorisée dans le lot ou carré d’enfouissement, 
les restes humains seront alors inhumés dans un endroit du ci-
metière déterminé par la fabrique à moins qu’un jugement de la 
Cour, à la requête de la succession du défunt, en décide autrement.  
Afin d’éviter de telles situations, nous mettons à jour les données 
relatives aux concessionnaires afin de désigner une seule per-
sonne, vivante, majeure et catholique pour agir à titre de conces-
sionnaire de chaque lot dans le cimetière de Sainte-Catherine.

 DROIT DE CESSION DE LA CONCESSION.
Le concessionnaire d’un lot peut céder gratuitement, par écrit et 
pour la durée non-expirée, l’usage de sa concession ; le nouveau 
concessionnaire doit s’engager à respecter l’intégralité du contrat 
de concession et d’entretien.
Lorsqu’un concessionnaire décède sans avoir disposé de l’usage 
de sa concession et sans avoir désigné le titulaire devant devenir 
concessionnaire à sa place, les descendants en ligne directe du 
premier degré (enfants et conjoints) doivent désigner un nouveau 
concessionnaire.  S’il n’y a pas de descendants à ce degré, il faut 
que les descendants du degré suivant (petits-enfants) désignent un 
nouveau concessionnaire.  À défaut de descendants, la tâche de 
désigner un nouveau concessionnaire appartiendra aux collaté-
raux du degré le plus près.  
À défaut d’une telle désignation, seules les personnes déjà dé-
signées spécifiquement au contrat de concession à titre de bénéfi-
ciaires, pourront être inhumées dans ce lot.
Les répondants (Danielle, Paulette, Jean-Guy et Gaston) sont actu-
ellement à mettre à jour les dossiers des concessionnaires afin que 
chaque concession ait un concessionnaire responsable de chaque 
concession.  À ce jour, plus de soixante-dix (70) représentants de 
familles ont été rencontrés afin de désigner un concessionnaire et 
nommer des titulaires pour lui succéder à titre de concessionnaire.
 NOTE : Lors d’une prochaine parution nous pourrions aborder 
les thèmes du droit de sépulture, du nombre de places disponibles 
et diverses dispositions du règlement.
 Gaston Bérubé, président d’assemblée de la fabrique 
Sainte-Catherine

MARCHÉ AUX PUCES 2017 – 24, 25 juin, 
sous-sol de l’église

(au profit de la paroisse de Ste-Catherine)
Comme à chaque année, nous comptons sur votre générosité pour 
faire don des articles dont vous n’avez plus besoin et qui peu-
vent être utiles à d’autres : articles de sport, quincaillerie, livres, 
bibelots, vaisselle, bijoux, meubles, articles de Noel, jouets et 
vêtements.
A partir de la mi-mai, il sera possible de recueillir vos dons 
d’objets.  Pour obtenir plus d’information, vous pouvez nous con-
tacter aux numéros suivants :
Nicole St-Onge			   819 843-6718
Annette Pomerleau		  819 843-1919
Votre participation est très importante, car tout l’argent amassé 
est pour aider à l’entretien de notre église.  Tout don pour aider la 
paroisse est bienvenu.

PIPELINES SOUTERRAINS (GAZODUCS 
ET OLÉODUCS)

Travailler en toute sécurité à proximité des pipelines souterrains
Quelque 2,350 km de pipelines sillonnent le Québec et 
transportent des hydrocarbures à haute pression (gaz naturel, pé-
trole brut et produits pétroliers raffinés).  Comme vous le savez, 
notre municipalité se trouve sur le parcours de ces réseaux de 
pipelines souterrains.  Toute activité impliquant de remuer le sol, 
de construire une installation ou de circuler avec un véhicule et de 
l’équipement mobile à proximité d’un pipeline doit au préalable 
faire l’objet d’une demande de localisation d’infrastructures sou-
terraines auprès d’Info-Excavation.  Étant donné que la plupart 
des pipelines sont situés sur des terrains privés et que le service 
d’Info-Excavation est moins bien connu du grand public, on 
nous a demandé de diffuser l’information auprès de nos citoyens 
et partenaires.  Ce service est gratuit et accessible jour et nuit, 7 
jours sur 7.  Nous vous transmettons le lien d’Info-Excavation à 
partir duquel il vous est possible de faire une demande de localisa-
tion   (www.info-ex.com)

AVERTISSEMENT 
Stationnement face dépanneur
À chaque parution du Catherinois,  nous répétons l’avertissement 
de NE PAS STATIONNER dans la rue et sur le trottoir en face du 
dépanneur et il semble que cet article ne soit pas lu,  sinon bien 
compris, car il y a toujours des gens qui stationnent à ces endroits.  
Donc, si vous avez des contraventions qui sont habituellement 
assez salées, il ne faudra pas s’en plaindre … car un jour votre 
chance cessera au moment où un policier passera par là…
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BORNE DE RECHARGE

Suite à une entente avec le Ministère de l’Énergie et des 
Ressources Naturelles, avec le soutien financier de la MRC de 
Memphrémagog, une borne double de recharge électrique pub-
lique  de 240 v sera installée sous peu dans le stationnement du 
bureau municipal.

RESSOURCERIE DES FRONTIÈRES

Petit changement :  La Ressourcerie des Frontières de Coaticook 
s’occupera de ramasser vos gros rebuts sur un simple appel télé-
phonique de votre part au  1-855-804-1018.  Ces derniers seront 
recueillis directement à votre propriété les deuxièmes jeudis et 
vendredis de chaque mois.
Ne pas placer de rebuts près de la voie publique et s.v.p. les garder 
à l’abri pour permettre leur valorisation.

PRÉSENCE D’ARSENIC DANS L’EAU POTABLE

Comment savoir
La question de la présence d’arsenic dans l’eau potable de plu-
sieurs des puits domestiques des propriétés de la municipalité a 
dernièrement été portée à l’attention du conseil municipal de la 
municipalité de Sainte-Catherine-de-Hatley. De manière plus pré-
cise, quelques citoyens ont indiqué que l’analyse de l’eau de leur 
puits avait révélé la présence de quantités d’arsenic dans leur eau 
supérieures à la norme retenue par le ministère du Développement 
Durable, de l’Environnement et de la Lutte aux Changements 
Climatiques. Ces quantités trouvées représentent un risque pour 
la santé en plus d’avoir des impacts au moment de la vente d’une 
habitation et même à l’occasion du renouvellement d’un finance-
ment hypothécaire. 
L’arsenic est un composé chimique invisible et sans odeur. Bien 
que présent naturellement dans l’environnement, l’arsenic en trop 
forte concentration doit être éliminé si on veut préserver la qualité 
de l’eau que l’on consomme. De multiples moyens existent sur le 
marché pour y arriver. En tout premier lieu, il convient de prendre 
des mesures pour le détecter. Il faut pour se faire faire procéder à 
une analyse complète de l’eau et demander spécifiquement que 
le test pour la détection de l’arsenic fasse partie de l’expertise. 
Des laboratoires habilités à procéder à ces analyses existent en ré-
gion et dans les régions voisines. Si l’analyse indique la présence 
d’arsenic en excédant de la norme, il est alors recommandé de 
contacter une firme spécialisée dans le traitement de l’eau pota-
ble ou un puisatier. Ces personnes pourront vous recommander 
les équipements correspondant à vos besoins. Les moyens étant 
divers, il y a lieu, à moins d’être tout à fait en confiance avec 
la première personne consultée, de demander une seconde opi
nion, d’autant plus que le prix des équipements de traitement peut 
varier de manière importante.
Comme le sujet représente un point d’intérêt pour possiblement 
un nombre élevé de citoyens,  la municipalité entend, dans les 
prochains mois, mieux se documenter sur la question et trans-
mettre cette information au cours de l’été de manière à soutenir 
les personnes concernées.

Des nouvelles de l’Île du Marais
Le grand ménage du printemps… 
Une expression bien d’actualité à 
chaque mois d’avril! Cela s’applique 
aussi à notre belle Île du Marais! 
Le temps doux revient et la nature 
s’éveille! Mais, avant que les petits 
oiseaux reviennent se magasiner un 
nichoir pour y faire leur nid, il faut 
nettoyer! Et pourquoi ne pas en 
profiter pour faire un recensement 
des espèces? C’est le précieux travail 
qu’ont effectué des membres de la 
SLOE et du CA de l’Île du Marais en 
début d’avril dernier! Aussi, comme 

à chaque année, le grand ménage des sentiers et des cours d’eau a 
été fait le 13 mai avec la participation de bénévoles et de membres 
du CA. 
Un énorme MERCI à tous! C’est grâce à votre implication que ce 
merveilleux site garde sa beauté et son côté accueillant!
Bonne saison du renouveau!
Bienvenue à tous et à toutes!

Sylvie Martel

DÉFI DES COLLINES, 7e édition                                         
Qui aurait cru qu’une idée 
aussi saugrenue, d’un illustre 
inconnu, aurait pu envahir les 
rues ? Bon ça va faire les rimes 
à 5¢. Mine de rien, la 7e édition 
du Défi des Collines aura lieu 
le 3 septembre prochain lors 
de la fin de semaine de la fête 

du Travail comme c’est maintenant la coutume. Encore une fois, 
nous allons accueillir plus de 500 coureurs lors de cet événement. 
L’invitation est donc lancée aux catherinois et catherinoises de se 
joindre à nous pour cette 7e édition, que ce soit comme coureurs, 
bénévoles ou spectateurs. Nous apprécions toujours l’implication 
des gens de la communauté et leur patience la journée de la course 
alors que nous prenons un peu de place sur les routes de la mu-
nicipalité. Si vous voulez donner un peu de votre temps le jour 
de la course, vous pouvez nous écrire au info@courirenestrie.
com et nous allons être plus qu’heureux de vous compter parmi 
notre équipe. Année après année, ce sont les bénévoles du Défi 
des Collines qui rendent sympathique un parcours qui a la réputa-
tion d’être difficile.
À cette septième année, j’aimerais encore une fois remercier le 
conseil municipal, la direction générale, les propriétaires qui nous 
prêtent leur terre et leur terrain, ainsi que les commerçants qui 
s’impliquent de près ou de loin avec le Défi des Collines. Sans 
vous, le Défi des Collines se serait estompé il y a longtemps. 
Parlant d’esprit, celui de Jonathan Martel sera associé au Défi des 
Collines, pour toujours. Cette année encore, les coureurs se dis-
puteront le trophée Jonathan Martel pour le coureur ayant montré 
le plus de détermination et de bonne humeur tout au long de la 
journée. Le gagnant est décidé par les bénévoles qui font part à 
l’organisation du coureur le plus méritoire. 
Soyez des nôtres le 3 septembre prochain et vivez l’expérience du 
Défi des Collines pour la première fois... ou la septième. 

Patrick Mahony 
Directeur CourirEnEstrie.com
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PETITES ANNONCES VARIÉES

Je recherche une terre à bois ou fermette (maison avec terre) dans 
la région, pour un projet de retraite.   S.V.P. communiquez avec 
moi,  Eric Patry  au no  819 237-5839

Biblioboîte – Notre boîte aux livres sera finalement instal-
lée d’ici quelques jours en face du dépanneur à la Place St-
Jean-Baptiste. Il s’agit d’un service gratuit  «j’en prends un, 
j’en laisse un» pour tous les citoyens intéressés par la lecture à 
Sainte-Catherine-de-Hatley.

Abri d’hiver (Tempo) : Si ce n’est pas déjà fait,  il est grand temps 
de le faire – date limite 15 avril dernier.

Collecte résidus domestiques dangereux :  10 juin, de 9h à 
15h, au stationnement à l’arrière du Centre communautaire, 85 
Grand’Rue.

Don Arbres et compost: Vendredi, 19 mai entre 14h et 16h30 au 
Parc Honoré Langlois, chemin Forand. Pour les arbres et com-
post, c’est gratuit.

Il est aussi possible de commander des arbustes servant à natu-
raliser les bandes riveraines en communiquant avec la munici-
palité jusqu’au 16 mai, midi.  Des frais s’appliquent en fonction 
des arbustes commandés.

Orford sur la route : Comme à chaque année, le Concert des étu
diants de l’Académie vous sera offert le mercredi 2 août, à 20h., à 
l’église de Sainte-Catherine-de-Hatley. Tous sont invités, c’est un 
concert gratuit.

Les Correspondances sortent d’Eastman  pour les soirées littérai-
res (spectacles et lectures) et seront chez-nous, à la Salle commu-
nautaire de Sainte-Catherine-de-Hatley, le 22 juin 2017, à    20h.  
Les artistes seront :  Alexandrine Agostini  et  Sylvie Laliberté. 
Vous êtes tous invités! 

COMPOSTEURS DOMESTIQUES ET/OU BARILS DE RÉCUPÉRATION D’EAU DE PLUIE

La MRC de Memphrémagog offre aux citoyens du territoire un remboursement de 50%, ( jusqu’à un maximum de  $30.00) pour 
l’achat d’un composteur ou un baril de récupération d’eau de pluie.  Pour savoir comment procéder, consultez le site de la MRC 
Memphrémagog, sous l’article Compostage, où vous trouverez toute l’information et la marche à suivre pour vous en procurer. Cette 
offre est offerte jusqu’à épuisement des fonds disponibles.  
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Les membres de l’APLMagog sont cordialement invités à 
l’Assemblée générale annuelle qui aura lieu le dimanche 11 
juin prochain à 10h30 à la Salle communautaire de Sainte-
Catherine-de-Hatley, 85, Grande-rue, à Sainte-Catherine-de-
Hatley, J0B 1W0. L’ordre du jour vous sera transmis par courriel 
et sera disponible sous peu sur notre page WEB (www.aplm.ca). 
Un léger goûter suivra cette AGA.

À 13h00, un conférencier de marque, Me Jean-François Girard, 
avocat et biologiste spécialisé en droit de l’environnement et droit 
municipal, viendra nous entretenir des pouvoirs accrus des mu-
nicipalités en matière de protection des lacs et des cours d’eau. 
Ce sera l’occasion d’obtenir des réponses à vos questions à ce 
sujet.
Si vous souhaitez devenir membre, vous pourrez régler votre 
adhésion le jour même à compter de 10h00. Vous pouvez égale-
ment consulter notre page WEB dès maintenant.

VITESSE – Chemin de la Montagne
Certains citoyens nous mentionnent que des automobilistes cir-
culent à grande vitesse sur le Chemin de la montagne.  Comme 
il s’agit  d’une route qui est en gravier sur certaines parties du 
chemin et qu’ils subissent énormément de désagrément à cause de 
la poussière, auriez-vous l’amabilité de respecter ces citoyens en 
réduisant votre vitesse sur cette route.

COMMENT BIEN DÉGAGER VOS COUVERCLES DE FOSSE SEPTIQUE

Chacun sait qu’il est obligatoire, en vertu d’un règlement municipal, que les couvercles de fosse septique soient dégagés lors du passage 
de l’entrepreneur qui effectue la vidange. Or savez-vous vraiment comment bien dégager lesdits couvercles? En effet, si vos couvercles 
ne sont pas bien dégagés, l’entrepreneur ne procédera pas à la vidange de votre fosse; des frais additionnels vous seront facturés puisqu’il 
est alors forcé de revenir une 2e fois.
  Voici donc quelques précisions et une illustration pour démontrer comment bien dégager vos couvercles : 
	 ♦  Vous devez rendre votre fosse accessible; enlever les pots de fleurs, la tourbe ou autres éléments qui recouvrent  
	       les couvercles, s’il y a lieu. 
	 ♦  Dégager les 2 couvercles ainsi que leur pourtour, sur environ 8 pouces de largeur et de profondeur supplémentaires  
	      pour permettre de les basculer sans difficulté. 
	 ♦  Vous n’avez pas à lever les couvercles. 
En plus de vous éviter des frais, cela évitera aussi des dommages à vos couvercles de fosse et des blessures à l’employé, car les cou-
vercles ne sont pas toujours munis d’une poignée; les ouvrir devient alors difficile.

Nous vous remercions à l’avance de votre collaboration, 
n’hésitez pas à nous contacter si vous avez des questions.

L’administration
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PRENDRE NOTE 
qu’il y a eu changement de compagnie pour la cueillette des 

ordures.  Pour les citoyens dont le ramassage se faisait le 
mardi (secteur 1), celui-ci est effectué maintenant le jeudi.  

Pour le secteur 2, c’est toujours le mercredi.

BUREAU MUNICIPAL 
35, Chemin de North Hatley,  
Sainte-Catherine-de-Hatley (Québec) J0B 1W0 
Tél. : 819 843-1935 / Fax : 819 843-8527 
munstecatherinehatley@qc.aira.com
Heures d’ouverture : 
Lundi au jeudi 8h30 à 16h30 - Vendredi 8h30 à 16h00 
(Fermé de 12h00 à 13h00)

LE PERSONNEL 
Serge Caron, directeur général et secrétaire-trésorier 
Line Comeau, adjointe 
Danielle Wagner, secrétaire-réceptionniste 
Nancy Bilodeau, inpectrice en bâtiment et environnement 
Éric Descoteaux, inspecteur en voirie 

Feu, Police, Ambulance : 911 - Appels d’urgence : 911
Centre de Santé et Service sociaux de Memphrémagog 
50, St-Patrice est , Magog (Québec) 819 843-2572
SPA DE L’ESTRIE : 819 821-4727

À votre service à la mairie 
Jacques Demers, maire

Les conseillères et conseillers
Marc Hurtubise, district #1

Huguette Brault Larose, district #2
Andrée Nicole Blouin, district #3

René Vaillancourt, district #4
Lina Courtois, district #5
Sylvie Martel, district #6

SITE WEB DE LA MUNICIPALITÉ (www.sainte-catherine-de-hatley.ca)


